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À TOUTES LES ORGANISATIONS DÉTENANT UNE CHARTE DU SCFP 
 
 
Journée internationale de commémoration et d'action pour contrer la 

violence faite aux femmes – 6 décembre 
 
 

Consœurs et confrères, 
 
Le 6 décembre, nous rappelons le souvenir de 14 femmes qui ont été abattues à l’École 
Polytechnique de Montréal en 1989.  Nous nous engageons également à agir pour mettre 
fin à la violence contre les femmes, ce qui ne peut se réaliser qu’avec la promotion de leur 
égalité.  Les femmes, au Canada et dans le monde, subissent toujours de la discrimination 
salariale et ont un accès plus restreint à la formation et à l’éducation, ainsi qu’à des 
logements à coût abordable.  Elles doivent s’inscrire sur des listes d’attente pour obtenir 
des places en garderie pour leurs enfants et elles doivent assumer des dettes étudiantes 
croissantes.  Pour les femmes autochtones et racialisées, la situation est encore pire.  
Pour elles, l’inégalité économique, la discrimination raciale et le harcèlement sont une 
réalité constante.   
 
Cette année, pour souligner le 6 décembre, nous invitons les sections locales du SCFP à 
participer à quelques grandes campagnes en cours pour combattre la violence contre les 
femmes. 
 
1.  La campagne « Sœurs d’esprit » est une activité de cinq ans entreprise par 

l’Association des femmes autochtones du Canada pour sensibiliser la population au 
taux de violence alarmant dont sont victimes les femmes autochtones.  Présentement, 
au moins 500 femmes autochtones sont portées disparues au Canada.  La campagne 
a quatre objectifs : entreprendre des recherches pour retrouver les femmes 
autochtones disparues; faire connaître les causes de la violence contre les femmes 
autochtones; organiser des ateliers d’éducation sur ces enjeux; et créer une ligne 
directe pour signaler la disparition de femmes autochtones. 

 
Vous pouvez appuyer la campagne par différents moyens.  Visitez son site web 
www.sistersinspirit.ca 
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2.   La campagne d’Amnistie internationale « Halte à la violence contre les femmes » 
souligne que, dans le monde, une femme sur trois est victime de violence.  Amnistie 
internationale invite les gens à « dénoncer » la violence contre les femmes.  La 
campagne propose des affiches et des cartes postales adressées au gouvernement 
fédéral pour appuyer la sécurité des femmes autochtones, ainsi que des activités de 
lobbying auprès du gouvernement fédéral pour restaurer le financement destiné aux 
organisations de défense des droits des femmes.  

 
3.  La campagne d’OXFAM-Canada « We Can End Violence Against Women » (Nous 

pouvons mettre fin à la violence contre les femmes) est une campagne internationale 
menée en affiliation avec plusieurs organisations partenaires.  Les objectifs de la 
campagne sont d’arriver à un changement fondamental des attitudes et des croyances 
qui soutiennent la violence contre les femmes et de créer un mouvement social pour 
mettre fin à toute violence contre les femmes.  L’activité vise à déclencher une réaction 
de personne à personne pour modifier les attitudes et les comportements. 

 
Consœurs et confrères, le SCFP joue un rôle actif dans la lutte constante pour assurer la 
pleine égalité des femmes et pour mettre fin à la violence dont elles sont victimes.  Nous 
vous incitons à appuyer les campagnes ci-dessus par tous les moyens possibles.   
 
Le 6 décembre rappelle l’assassinat de 14 femmes à Montréal et nous donne l’occasion 
de réaffirmer l’engagement du SCFP envers la lutte globale pour l’égalité des femmes.  
Nous continuerons à faire pression sur le gouvernement fédéral pour qu’il assure la 
promotion de l’indépendance sociale et économique des femmes grâce à des lois 
proactives sur l’équité salariale, à des services de garde à l’enfance universels et de 
qualité et à un financement de base pour les organisations de femmes et les services qui 
leur sont destinés.   
 
 

Nous vous prions d’accepter nos salutations solidaires. 
 
 
Le président national,     Le secrétaire-trésorier national, 
 
 
 
 
 
PAUL MOIST      CLAUDE GÉNÉREUX 
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